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Mises à jour Prophètes d’espérance
Conseil général élargi de l’Europe mariste
L'Hermitage | 13 - 16 mars 2011

Le Fr. Supérieur général et son Conseil ont convoqué les Conseils provinciaux d’Eu-
rope, du 13 au 16 mars 2011, à l’Hermitage (France). Cette convocation rassemble 
les Conseils de cinq Provinces maristes : Compostela, Europe Centre-Ouest, Ibérica, 

L’Hermitage et Mediterránea. La région d’Europe a changé sa physionomie sur la carte 
européenne suite à la période de restructuration. A l’heure actuelle la région est présente 
dans 17 pays.

13 mars, dimanche

La méthodologie proposée pour cette 
rencontre est du type participatif afin 
de faciliter l’interaction maximale, en 

valorisant la richesse de chaque groupe. 
Aussi a-t-on organisé une rencontre qui 
privilégie le dialogue fraternel comme at-
titude de base. L’écoute des Frères doit 
mener le groupe à découvrir ce que le 
Seigneur est en train de dire à l’Europe 
mariste concernant la vie de l’Institut.

C’est avec ces préalables méthodologi-
ques que la rencontre a débuté le 13 mars 
2011. Le Fr. Emili Turú, Supérieur général, a 
souhaité la bienvenue à tous et a expliqué 
les raisons de l’absence du Fr. Michael 
Schmalzl, du Fr. Víctor Preciado, Conseiller 
général, qui a dû subir une intervention 

chirurgicale d’urgence à Rome (appendicite 
risquant de dégénérer en péritonite) et du 
Fr. P. J. McGowan, parti pour assister aux 
obsèques de sa maman, décédée quelques 
heures avant le début de la rencontre.

Dans sa motivation le Fr. Emili Turú, Supé-
rieur général, a rappelé que la rencontre 
est une initiative du Conseil général précé-
dent, mais qui a été assumée par le Chapi-
tre général. Dans les documents sortis de 
la salle capitulaire il est fait mention à deux 
reprises du Conseil général élargi, comme 
d’un « moyen d’accompagner et d’animer 
le leadership des Provinces, un moyen par 
lequel le Conseil général au complet se 
réunit avec les Conseils d’une Région… 
pour connaître leur réalité et exercer la 
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L’Europe mariste aujourd’hui
14 mars, lundi

coresponsabilité dans l’animation et le 
gouvernement de l’Institut. »

Le Fr. Emili a insisté sur le fait qu’il faut 
essayer d’atteindre les objectifs comme 
un exercice de discernement, c’est-à-
dire qu’« entre deux choses bonnes, on 
doit élire la meilleure » par « l’écoute 
attentive » de ce que Dieu est en train de 
nous dire à travers le frère. Il a rappelé 
que la « Lettre de l’Europe », que chaque 
Région avait envoyée au Chapitre, était 
riche en contenu qu’il fallait continuer 
à découvrir. Il a aussi indiqué qu’il serait 
bon d’ouvrir l’assemblée et d’écouter 
d’autres voix qui interpellent.

Les Frères, rassemblés autour des tables, 
ont partagé ce qui se fait actuellement 
dans chaque Province et signalé trois 
attentes pour les prochaines années.

Le travail étant achevé, les Frères sont 
allés dans la salle à manger où ils ont 
été rejoints par les Frères des commu-
nautés de La Valla et Fonsala.

Après la prière mariale qui a marqué le 
démarrage des travaux de l’après-midi, 

les attentes signalées par les groupes 
dans la matinée ont été mises en 
commun : « rêver ensemble », mieux 
connaître l’Europe mariste, définir clai-
rement la mission mariste pour l’Euro-
pe, consolider le mouvement des laïcs, 
êtres proches des jeunes européens 
avec leurs perspectives à eux, assurer 
le suivi des conclusions qui émaneront 
de la rencontre, etc.

Un autre moment fort du partage dans 
les tables a consisté en une réflexion 
centrée sur la question suivante : A 
quoi les Provinces consacrent-elles 
leurs meilleures forces ? La mise en 
commun a indiqué que les Provinces 
consacrent leurs meilleures forces à 
constituer les communautés, à la for-
mation des laïcs, à l’accompagnement 
des Frères malades et âgés, au lea-
dership de l’animation des Régions au 
sein d’une même Province, à s’occuper 
des processus qui sont déjà en route, à 
l’amélioration de la Province et au soin 
des personnes, etc.

Cet exposé étant fini, le Fr. Emili Turú a 
pris un moment intense pour motiver 

la réflexion de l’après-midi sur l’espé-
rance. En partant d’un texte de Tonino 
Bello où l’on demande à Marie de 
« marcher à notre côté à une époque 
de transition », il a invité les Frères à 
ne pas tomber dans les extrêmes de la 
nostalgie ou du désespoir. Faire preu-
ve d’espérance, cela doit se traduire 
dans « un travail pour un avenir que 
personne ne saurait nous garantir ». 
Frère Emili a affirmé qu’une nouvelle 
Église est possible. « Nous, Maristes 
d’Europe, nous pouvons contribuer à 
la naissance d’une nouvelle Église. » Le 
Frère Supérieur général a souligné les 
nombreuses fois où le XXIe Chapitre 
général a parlé de la nouveauté : nou-
velle époque, terre nouvelle, nouvelle 
manière d’être… L’invitation de fond a 
été un appel au ‘prophétisme’ : « Nous 
sommes nés pour le prophétisme, pour 
être aux frontières… Pourrons-nous le 
faire tout seuls ? » a-t-il dit, en guise 
de conclusion. Puis il a invité tous 
les présents à consacrer un long mo-
ment à réfléchir personnellement, ici 
à l’Hermitage, où l’Institut est né, afin 
de chercher la réponse que Dieu nous 
demande aujourd’hui.

Les travaux de la journée ont com-
mencé par la lecture personnelle de 
la « Lettre du XXIe Chapitre géné-

ral ». En petits groupes de trois ou quatre 
les participants ont repris la richesse des 
intuitions et les propositions contenues 
dans le document au sujet de la présence 
mariste en Europe. Ce document aborde 
« de nombreuses dimensions » et aide à 
confronter « la conscience personnelle et 
de groupe, ainsi que la manière dont la 
société et l’Église nous perçoivent. »

L’Europe mariste doit faire face, 
aujourd’hui, au « vieillissement progressif 
des Frères, à la diminution des vocations 
et à une plus petite présence des Frères 
dans les écoles et les œuvres. »

Le Fr. Joe Mc Kee, dans son intervention 
initiale, a situé la présence mariste en Eu-

rope dans un cadre de structures d’ani-
mation et gouvernement qui sont appa-
rues jusqu’à nos jours : Conférence des 
Provinciaux, Assemblée de la mission, 
Conférence Mariste Européenne, rencon-
tres d’animation vocationnelle, etc. Dans 
une rapide description il a dessiné le che-
min que les cinq Provinces européennes 
ont parcouru ensemble. Et il a terminé en 
posant une question : « Voilà où nous en 
sommes. Où devons-nous aller ? »

Pour aider à centrer la réflexion et 
l’échange, Fr. Joe a énoncé quelques 
réalisations menées à bien dans d’autres 
régions de l’Institut : Arco Norte, Brésil, 
Asie, Afrique et, dernièrement, Océanie. 
Et le Fr. Vicaire général de conclure cette 
partie de sa réflexion à haute voix devant 
l’assemblée, en soulignant avec insistan-
ce que « la force, la vitalité et la viabilité 

arriveront en Europe si nous cheminons 
ensemble. »

Deux paroles ont retenu l’attention des 
participants pendant son intervention 
stimulante : mort et vie. L’ « ars mo-
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A la recherche d’un avenir
15 mars, mardi

riendi » est la manière d’affronter le 
processus normal des choses qui d’elles 
mêmes tendent vers leur fin et meurent. 
La vie a une fin. Accompagner dans 
cette phase pour aider à clôturer quelque 
chose d’une manière saine, c’est tout un 
art. Mais d’un autre côté, des possibilités 
inouïes s’ouvrent grâce aux perspectives 
que la foi nous donne : affronter l’avenir 
avec « audace et espérance » et ne pas 
trop se centrer sur le poids des structures 
mais sur les présences vives.

Après cette longue et intense méditation 
que suscite la réalité actuelle de l’Europe 
mariste, les Frères ont consacré un long 
moment à concrétiser la « nouveauté de 
la terre » que le XXIe Chapitre général 
demande. Dans cet espace pour partager 
sur la « nouvelle terre vers laquelle nous 
sommes appelés à nous mettre en mar-
che collectivement en Europe », les Frè-
res ont partagé de nombreuses intuitions 

au sujet du chemin que l’avenir mariste 
en Europe doit emprunter.

Les voix des secrétaires de chacune des 
tables ont fait retentir dans la salle des 
expressions comme : Frères, c’est le mo-
ment de l’Europe ! Il y a 10 ans, ce qui 
est maintenant entre nos mains n’était 
pas possible. Les leaders maristes sont 
les premiers qui doivent être convaincus. 
Sommes-nous intéressés à ce que le cha-
risme mariste ne meure pas en Europe ?

Certaines tables ont insisté sur le besoin 
de « nous doter d’instruments collectifs 
pour avancer, créer et rêver ensemble. 
Il nous faut faire ensemble une lecture 
croyante de la réalité en Europe. Ne pas 
trop savoir où nous allons nous met en 
attitude d’humilité. Nous devons être 
présents et visibles au milieu des jeunes 
européens. Un projet européen commun 
de pastorale des jeunes est-il possible ? 

Peut-on penser à un projet commun et 
nouveau d’une communauté de Frères 
pour les jeunes, au niveau international, 
où les laïcs soient présents ? La défense 
des droits des enfants est un chemin à 
explorer. »

Une des tables a fait une synthèse des 
attitudes que les Frères peuvent adopter 
face à l’avenir de la vie consacrée en 
Europe : « Ceux qui ont décidé de mourir. 
Ceux qui ne veulent pas mourir, même 
s’ils ne voient pas l’avenir. Et ceux qui 
choisissent de chercher de nouveaux 
chemins pour la vie. »

Riches de toutes ces idées, les Frères 
sont allés à Marlhes pour célébrer la 
messe dans la chapelle du Rosey et par-
tager un souper avec les Frères des com-
munautés maristes les plus proches.

Troisième journée du Conseil général élargi avec les 
Conseils provinciaux des cinq Provinces d’Europe. 
« Vous êtes sel et lumière ». Ainsi commençait la prière 

qui ouvrait cette nouvelle journée. Sel pris directement sur 
les lèvres pour expérimenter ce que la présence du charisme 
mariste doit supposer pour ce continent. Et en parler avec 
le Seigneur au moment de définir les options d’avenir.

Il n’est pas facile de prendre des décisions lorsqu’on est 
tiraillé par des sentiments opposés. C’est la raison pour 
laquelle les Frères réunis à l’Hermitage ont été invités à 
prendre conscience des sentiments qui les habitent face à 
la tâche de rêver l’avenir de l’œuvre mariste sur le continent 
qui les a vus naître, et à les partager avec une ou deux per-
sonnes voisines. Lors de la mise en commun on a entendu 
dire qu’on ressent une certaine résistance et désarroi au 
moment de se mettre en route vers un horizon incertain ; 
on perçoit le moment présent comme une chance ; il y a le 
désir de continuer à nourrir la vie qui est déjà là ; mais on 
constate aussi la crainte de prendre des décisions insuffi-
samment mûries qui auront des conséquences. L’assemblée 
ressent l’urgence de ne pas laisser passer le train. ‘Si tu fais 
quelque chose il est possible que tu te trompes, mais si tu 
ne fais rien tu te tromperas à coup sûr.’ Le risque peut venir 

du fait de ne mettre en pratique que deux des trois invita-
tions du XXIe Chapitre général : bouger, se déplacer, mais 
sans se convertir.

Après cette introduction les participants se sont mis à imaginer 
les lignes ou les options d’avenir. Le temps de partage étant 
achevé, des choix possibles ont été remis à un petit groupe 
en vue d’une synthèse. Le dialogue ouvert à chaque table s’est 
longuement prolongé. Les travaux de la matinée ont pris fin 
avec la célébration de l’Eucharistie, avant le déjeuner.
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Les Constitutions, 
feuille de route de l’Europe mariste

16 mars: Clôture de la Rencontre du Conseil élargi auprès 
de l’urne de Champagnat

L’après-midi a débuté par la prière mariale au cours de 
laquelle les chemins d’avenir de l’Europe mariste ont été 
remis entre les mains de Marie. Elle nous devance et avec 
Elle « nous nous sentons poussés par Dieu à partir pour 
une terre nouvelle qui facilite la naissance d’une nouvelle 
époque pour le charisme mariste. »

Puis une feuille a été distribuée avec la synthèse des op-
tions d’avenir issues des tables. Le matériel est brut, tel 
quel, rassemblé autour de cinq groupes thématiques : 1. 
Les réseaux des communautés maristes en Europe. 2. La 

formation conjointe. 3. La pastorale auprès des enfants 
et des jeunes. 4. La Conférence Mariste Européenne et sa 
dynamisation. 5. La vie mariste et les marginalisés. Chacun 
de ces blocs a reçu une pondération numérique de la part 
des participants. Pendant la pause l’information recueillie 
a été examinée et les résultats, remis aux Conseils pro-
vinciaux. Ces résultats orienteront les travaux ultérieurs 
des Conseils provinciaux et de la Conférence Européenne 
Mariste.

Le Fr. Maurice Berquet, Provincial de l’Hermitage et pré-
sident de la Conférence Européenne Mariste, a présenté 
cinq propositions graphiques du logo qui identifiera l’image 
institutionnelle de l’Europe Mariste, en vue d’en faire un 
choix.

Les Conseils provinciaux se sont réunis ensuite pour réflé-
chir sur les options d’avenir qui ont été élaborées pendant 
cette journée de travail et donner leur avis sur le projet du 
logo institutionnel qui leur a été présenté.

Tombe le soir sur l’Hermitage. Une soirée de printemps avec 
quelques timides rayons de soleil. Les nuages bas l’empor-
tent, ceux-là mêmes qui empêchent de voir le soleil radieux 
qui se cache derrière. Les semences de la future Europe 
mariste sont en train de germer dans le cœur des Frères. Ils 
sont encouragés par la hardiesse et la fermeté de Champa-
gnat qui, en ce même lieu, a porté un long regard sur tous 
les diocèses du monde.

La rencontre du Conseil élargi au 
complet avec les Conseils provin-
ciaux des cinq Provinces d’Euro-

pe a été clos par le Fr. Emili Turú, Supé-
rieur général, par une messe qui s’est 
achevée autour de l’urne contenant les 
restes de saint Marcellin Champagnat. 
Chacun des Provinciaux des Provinces 
d’Europe a reçu du Fr. Supérieur géné-
ral l’édition des Constitutions deman-
dée par le XXIe Chapitre général, où fi-

gurent les changements approuvés par 
les trois derniers Chapitres généraux.

L’agenda du jour avait prévu une séance 
d’information, à la charge du Conseil 
général, suivie d’un forum ouvert. Cet 
espace d’information et de travail a 
été inauguré par le Fr. Emili qui a 
commencé par expliquer l’organisa-
tion de l’Administration générale et 
les activités menées à bien depuis 

la fin du Chapitre. Les rythmes de 
l’activité du Conseil général lorsqu’il 
y a un changement dans l’équipe du 
gouvernement sont conditionnés par 
des situations qu’il faut résoudre petit 
à petit. A l’heure actuelle les objectifs 
ont déjà été définis, ainsi que quelques 
réalisations, les responsables de leur 
exécution et le calendrier s’y rappor-
tant. Les frères connaîtront sous peu 
ce vaste plan d’animation et de gouver-
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nement. Les Conseillers et le Fr. Emili 
lui-même ont répondu ensuite à quel-
ques questions que les participants à 
la rencontre avaient posées par écrit 
au préalable. La première s’est référée 
à la situation du Secteur Mission ad 
gentes en Asie. Le Fr. Joe Mc Kee a fait 
un rapport synthétique mais exhaustif 
de la présence mariste en Asie. En ce 
moment il y a 45 Frères et 5 laïcs sur 
ce continent. La première phase du 
projet étant achevée – centrée sur le 
contact et l’établissement – l’effort est 
porté maintenant sur la consolidation 
des œuvres dans chaque pays. Le Fr. 
Joe a affirmé que, malgré les difficultés 
rencontrées, la démarche est en train 
de porter ses fruits.

En ce qui concerne le possible chan-
gement du siège de l’Administration 
générale, le Fr. Emili Turú a pré-
cisé que la commission chargée de 
l’étude a déjà été nommée et que 
les travaux d’évaluation ont aussi 
commencé.

Une autre demande, précisée par écrit 
au Conseil général, faisait référence à 
l’actualisation des Constitutions de-
mandée par le XXIe Chapitre général. 
Le Fr. Eugène Kabanguka a expliqué le 
processus réalisé et a ajouté qu’à la fin 
de l’eucharistie de la journée, chaque 
Frère Provincial recevrait un exemplaire 
imprimé où l’on peut apprécier le résul-
tat du travail accompli.

Le Fr. Josep Maria Soteras a expliqué 
les difficultés et solutions appliquées 
à Archivum comme moyen de gérer 
les archives électroniques de l’Institut. 
C’est un projet qui est allé en grandis-
sant et dans lequel plusieurs Provinces 
sont impliquées.

Le Fr. John Klein a expliqué comment 
on a procédé pour élaborer les politi-
ques institutionnelles en lien avec la 
défense des droits des enfants. Une 
commission s’est chargée de rédiger 
un brouillon des documents destinés 
aux divers agents, qui sera envoyé aux 
Provinciaux sous peu.

Le Fr. Michael de Waas quant à lui, a fait 
une brève présentation des dernières 
nouveautés survenues se référant la 
FMSI (Fondazione Marista per la So-
lidarietà Internazionale) : création de 
deux sièges – l’un à Rome et l’autre à 
Genève, chacun ayant son directeur 
– et changement des statuts selon 
lesquels le Président de la Fondazione 
est un Frère du Conseil général, au lieu 
d’un Frère nommé à cet effet.

Et enfin, le Fr. Emili a expliqué la si-
tuation des Frères et de leurs œuvres 
en Haïti et a affirmé que le nouveau 
Conseil général a inclus parmi ses ob-
jectifs celui de donner une suite aux 
rencontres d’animation et de gestion 
qui ont démarré avec le gouvernement 
précédent. Ainsi a pris fin le temps des 

questions. Une brève pause a précédé 
l’évaluation, d’abord écrite, puis de vi-
ve voix, de la part de ceux qui ont voulu 
s’exprimer au sujet de la rencontre.

Le Fr. Emili a clos ce Conseil en rap-
pelant que le Fr. Seán, au moment 
de commencer les travaux de réamé-
nagement de la maison mère, avait 
demandé aux Frères de « revendiquer 
l’esprit de l’Hermitage ». Le Conseil 
élargi a vécu, auprès de l’urne de 
Marcellin, une étape de cette revendi-
cation dont on peut souligner le cou-
rage, l’ouverture, l’excellent esprit et la 
bonne communication pour partager 
des idées et des sentiments exprimés 
avec décision. Les Frères d’Europe par-
tent de l’Hermitage vers les Provinces 
portant le désir de faire ensemble le 
chemin, ouverts à l’écoute de l’Esprit 
Saint. « Il nous faudra faire le deuil de 
morts que nous ne souhaitons pas et 
de vies auxquelles nous avons de la 
peine à croire », a ajouté le Fr. Emili. 
Mais « puisque nous aimons notre vo-
cation, aucun effort ne sera trop grand 
pour aller de l’avant. »

Et Fr. Emili de conclure par une histoire 
empruntée à celles des indiens améri-
cains, telle que racontée par Eduardo 
Galeano. Le potier de la tribu, qui n’a 
plus de facultés pour continuer son 
travail de création, transmet sa sagesse 
au jeune apprenti de l’atelier avec un 
rite solennel. Il prend son chef d’œuvre 
et le remet au jeune potier qui entame 
sa carrière ; ce dernier le brise contre 
le sol en présence de son maître. Aus-
sitôt il ramasse les mille morceaux de 
l’œuvre de son maître et les mélange 
à l’argile à partir de laquelle il réalisera 
son œuvre à lui. 

Après l’eucharistie, tous les Frères se 
sont rassemblés autour du reliquaire 
de saint Marcellin, près duquel il y 
avait plusieurs exemplaires des Consti-
tutions et Statuts, édition 2010. Le Fr. 
Emili a remis un exemplaire à chacun 
des Frères Provinciaux des Provinces 
d’Europe, alors que les participants 
chantaient une nouvelle composition 
des Frères Maurice Goutagny (paroles) 
et Miquel Cubeles (musique), écrite 
pour la circonstance.


